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Je viens de rentrer d’Ukraine, où j’ai rendu visite à des amis.

Tout ce que nous avons entendu sur ce qui se passe en Ukraine est un
mensonge.

La réalité est plus sombre, plus noire, et sans équivoque, sans espoir.
L’Ukraine ne peut pas « gagner » cette guerre.

— Selon leurs estimations, ils ont perdu plus d’un million de leurs fils,
pères et maris ; une génération entière a disparu.

— Même dans le sud-ouest, où le sentiment anti-russe est ancien, les citoyens
hésitent ou ont carrément peur de critiquer publiquement Zelensky, sous peine
d’aller en prison.

— Dans chaque village et chaque ville, les rues, les magasins et les
restaurants sont pour la plupart dépourvus d’hommes.

— Les quelques hommes qui restent sont terrifiés à l’idée de quitter leur
domicile, de peur d’être enlevés pour être enrôlés. Certains en sont venus à
supplier des amis de leur casser les jambes pour éviter le service.

— Les opérations de recherche de l’armée ont lieu tôt le matin, lorsque les
hommes quittent leur domicile pour se rendre au travail. Ils leur tendent une
embuscade et les enlèvent dans la rue. Dans les trois ou quatre heures qui
suivent, ils sont inscrits sur la liste de l’armée et emmenés directement sur
les lignes de front, avec une formation minimale, voire inexistante ; c’est
une « condamnation à mort ».

— La situation empire de jour en jour. Là où je logeais, un dentiste venait
d’être enlevé par les forces de sécurité alors qu’il se rendait à son
travail, laissant derrière lui deux enfants en bas âge. Chaque jour, 3 à
5 cadavres arrivent des lignes de front.
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— Les mères et les épouses se battent bec et ongles avec les forces armées,
supplient et implorent qu’on ne leur enlève pas leurs hommes. Elles essaient
de soudoyer, ce qui fonctionne parfois, mais la plupart du temps, elles sont
confrontées à la violence physique et aux menaces de mort.

— Le territoire célébré comme ayant été « repris » à la Russie a été réduit
en ruines et est inhabitable. Quoi qu’il en soit, il n’y a plus personne pour
y vivre et les familles déplacées n’y reviendront probablement jamais.

— Ils voient la façon dont la guerre a été rapportée, dans leur pays et à
l’étranger. C’est une « blague » et de la « propagande ». Ils disent :
« Regardez autour de vous : est-ce que c’est une victoire ? »

— Pire encore, certains ont été trompés en croyant qu’une fois les forces
ukrainiennes épuisées, les soldats américains viendraient les remplacer et
« gagneraient la guerre ».

Il n’y a aucune ambiguïté chez ces personnes. La guerre n’a servi à rien,
c’est une parodie. L’issue a toujours été, et est toujours, claire. Les gens
sont désespérés, complètement détruits et vivent un cauchemar sans fin.

Ils implorent une fin, n’importe quelle fin — très probablement la même
« paix » qui aurait pu être obtenue il y a deux ans. Dans leur esprit, elles
ont déjà perdu, car leurs fils, leurs pères et leurs maris sont morts et leur
pays a été détruit. Aucune « victoire » ne pourra changer cela.

Ne vous y trompez pas, ils sont en colère contre Poutine. Mais ils sont
également en colère contre Zelensky et l’Occident. Ils ont tout perdu,
surtout l’espoir et la foi, et ne comprennent pas pourquoi Zelenky souhaite
poursuivre la trajectoire actuelle, celle de la dévastation humaine.

Je n’ai pas été témoin de la guerre, mais ce que j’ai vu m’a brisé le cœur.

Honte aux personnes, quelles que soient leurs intentions, qui ont soutenu
cette guerre. Et honte aux médias qui continuent de mentir à ce sujet.


